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Une voix de l'opposition 
par SIROS (Louis le Grand) 

Puisqu'il Y a une opposition bien reconnue, qu'il soit permis à 
un opposant * de s'opposer. 

1)  Dans  le  Bulletin  nO  290,  page 645,  notre  président nous 
apprend  que  le  secrétaire  de  séance  de  la  réunion  du  comité du 
17 juin,  refuse  de  rapporter  une  "longue discussion" parce que: 
"elle  est  trop uide".  C'est  peu  courtois  envers  l'ensemble  des 
participants  qui se sentent alors  assimilés à des  simples d'esprit! 

Passons. 

2)  Dans  le  même  Bulletin,  page  561,  nous  trouvons  les 
trois­quarts  d'une  page  consacrés  à  des  considérations  ­ qu'on 
peut apprécier,  certes ­ dont  on  se  demande si elles  ne  sont'pas 
tombées  là par  erreur,  en  provenance  fortuite,  croirait­on,  d'une 
publication de propagande politique. 

Comment de  tels  propos  ont­ils  pu ainsi  se  faufiler  dans un 
périodique conçu  par des professeurs qui consacrent celui­ci à leur 
enseignement? 

Là nous ne pouvons passer. 

a)  Non nous ne pouvons laisser passer cela. Dans la Charte de 
Caen,  vade  mecum du parfait professeur de mathématique, guide 
salutaire et infaillible, nous percevions déjà une odeur de politique. 
Illusion  peut­être,  pensions­nous,  fruit  de  notre  mauvais  esprit. 
Mais  non, c'est clair, et chacun peut le constater en relisant cette 
Charte,  c'est  désormais  un  fait:  la  politique  est  installêe  dans 
notre Association. 

Nous considérons qu'il y  a là une erreur fondamentale. Nous 
ne devons pas tolérer cela . 

• "OPPOIJant" .tgnitte : en oppCHJitlon lur certains poln"'. 
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